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SHANGHAI : MEILLEURE VILLE ? 

 

Le Billet duLe Billet duLe Billet duLe Billet du    

CommissaireCommissaireCommissaireCommissaire     
 

Le destin a pris son 
téléphone et m’a 
annoncé mon retour à 
Paris. C’était fin juin, 
juste avant mes vacan-
ces. Mais l’eau a 
continué de couler 
sous les ponts de 
Shanghai et porter les 
VIP vers le site de 
l’Expo en vedette 
luxueuse. 
Pékin s’est offert les 
J.O., démonstration de 
force et de richesse ; 
Shanghai a voulu 
revivifier le concept 
d’Exposition Univer-
selle, prendre rang aux 
côtés des villes fonda-
trices : Londres et 
Paris et marquer son 
entrée dans le XXIème 
siècle. Les défis de ce 
siècle sont donc au 
cœur du thème de 
l’Expo: l’urbanisation 
et l’écologie. 
 

Du côté de Pékin, la 
première promo de 
Centrale Pékin entre 
dans sa dernière ligne 
droite : la troisième et 
ultime année. Il faut 
donc déjà penser aux 
Anciens de Centrale B. 
 

Parisiennement votre. 

Meilleure ville, meilleure vie. 
Voila un programme bien 
adapté à la Chine d’aujour-
d’hui. Le taux d’urbanisation 
vient de franchir le seuil des 
50%. 
L’exode rurale se fait dans le 
cadre administratif fixé dans 
une autre ère, symbolisé par 
le hukou, maintenu même si 
les contraintes sont relâchées 
progressivement. Cette 
politique permet l’essor 
économique mais crée 
également une classe de  

migrants, main d’œuvre des 
usines poussant comme des 
champignons après la pluie. 
 
Alors, l’Exposition qui s’est 
refermé le 31 octobre a-t-elle 
été perçue dans ce cadre ? 
Apparemment non, si on en 
croit les témoignages de nos 
camarades centraliens. Par 
contre chaque pays a essayé –
et parfois réussi- a exposé son 
meilleur visage aux 70 
millions de visiteurs chinois 
et touristes étrangers. 

Pour ma part, n’ayant pu me 
rendre à Shanghai pendant 
l’Expo, mes (p)références 
sont basés sur des documents, 
articles, photos, etc.… Mon 
pavillon préféré est l’estonien 
avec son côté Mondrian, ou 
peut-être celui de Lille sur 
lequel je n’ai rien trouvé 
hormis son propre site web . 
 
Maintenant que le show est 
terminé, les Shanghaiens vont 
connaître une meilleure vie 
dans une meilleure ville. 
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Ceci est une lettre privée entre nous et n’est pas destinée à une publication, diffusion ou distribution. 
 

Inscrivez-vous !     sur le site authentique des centraliens de Chine 
http://www.centraliens-chine.org/ 
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Événement     

St Georges et les tartares 
sera organisée soit à 
l’E. C. Pékin soit au 
centre culturel 
Français. En 
attendant vous 
pouvez visiter le blog 
de Karim1. 

Outre l’aïrag, nous  
eûmes aussi les 
chants mongols pour 
nous enivrer, … 
du moins certains. 
. 1. Krimo en Chine : 
http://krimo.over-blog.net/ 

 
La Marseillaise de Fred. 

 

 
 St Georges : icône de 
Novgorod du XVe siècle

 

 
Prenez deux 
Centraliens, par 
exemple Karim et 
Hubert, mettez les 
sur un vélo chacun, 
et les voilà partis sur 
les tarces d’Ella 
Maillart au travers de 
la Chine puis de 
l’Asie Centrale  

jusqu’à Paris.  
C’est donc pour 
célébrer le retour à 
Pékin de nos deux 
Nantais promo 2006 
que nous nous 
sommes retrouvé 
dans des yourtes 
mongoles au 3eme 
étage d’un restaurant 
de Jianguomen. 
Malheureusement, 
Karim déclara forfait, 
mais heureusement 
Hubert fut là pour 
levé sa coupe d’aïrag, 
lait de jument 
fermenté. Toutefois il 
ne fini pas beurré non 
plus, le Nantais. 
Pour ce qui est de 
leur périple, je suis 
sûr que si la demande 
populaire se fait 
forte, une conférence   

De gauche à droite : Hanying, Jeremy, Alexandre, Philippe, Julien et l’épaule de Jean-Marc 

 
4th Challenge Total-Centrale Pékin  

 
Vincent Raës, currently 
working in Total 
Petrochemicals China 
project team in Beijing, 
will be their captain for 
the 5-day competition, 
representing Total 
China. 

 

 

 

On October 10, thirty-
one students from 
l’Ecole Centrale de 
Pékin participated in the 
running and biking 
competitions a t the 4th 
"Challenge Total- 
Centrale Pékin" in 
Yanqing, Beijing. The  

event was organized by 
the Students committee 
of Centrale Pékin, with 
the support of Total 
Group and Total China 
HR, ethics & CSR 
coordination 
department.  

More than 110 teachers  

and students from the 
school witnessed the 
exciting competition, 
which was also part of 
the selection process for 
the annual "Raid Total-
Centrale Paris" 
sponsored by Total for 
the past 12 years. 

Adrien Bechonnet, who 
is in charge of 
relationships with 
universities at the Group 
level, and Bruno- Marie 
Blond, Group senior 
recruiter, awarded the 
three winning students 
their trophy and 
certificate, who will go to 
France at the end of 
Apri2011 to join the 
"Raid Total-Centrale 
Paris".   
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CHANGEMENT     

L’Assemblée générale réunie le 10 août élit 
Le NOUVEAU COMMISSAIRE pour la 

CELLULE de la CHINE du NORD  

en éclusant des bières 
et avalant des cahuètes 
opportunément obtenu 
par le Camarade Agent 
auxiliaire aux  
nourritures 
délibératives. 

Après avoir 
copieusement arrosé de 
louanges le nouveau 
Commissaire et 
remercié 
chaleureusement 
l’ancien, chacun s’en  

fut, le cœur et 
l’estomac léger, prêts à 
affronté leur destin. 

 

Le prover-
be du jour: 

 

Au moins pour 
le Commissaire !  

La nuit tombe sur 
Pékin ce mardi 10 août, 
et dans un crépuscule 
wagnérien des 
individus arrivent seuls 
ou en petits groupes, 
qui par la montagne 
qui par la forêt au bord 
de l’oasis du bateau 
pétrifié. Point de flûte 
enchantée pourtant 
pour les guider vers ce 
lieu, alors pourquoi ces 
jeunes gens aux airs de 
maîtres chanteurs se 
rejoignent-ils 
discrètement dans le 
Parc Ritan ? 
 
C’est pour l’assemblée 
générale de la cellule 
CdN du GCC. Et oui, 
le Commissaire 
quittant la ville, il est 
nécessaire de trouver 
un nouveau leader 
charismatique. 
Le vote à mains levées 
est formel, Feng est 
promu au poste de 
Commissaire pour la 
Chine du Nord à 
l’unanimité plus une 
voix et une abstention. 
 
Alors que Feng arrive, 
il apprend la nouvelle 
avec plaisir non 
dissimulé et se lance 
dans un discours 
programmatique et 
bolivarien de 4 heures 
et demi. Les camarades 
médusés par tant de 
prolixité, se remettent  

RÉSOLUTION de la CELLULE CdN 
 
> 1.      Tristan Macquet a été désigné par le Commissaire comme Agent 
Auxiliaire à l’Assistance Ancilaire (AAAAA) 
> 2.      Le Commissaire Philippe Fourneraut ayant remis sa démission, 
l’Assemblé l’a accepté. 
> 3.      Sur recommendation du Commissaire sortant, l’Assemblé a élu XU 
Feng comme nouveau Commissaire pour la Chine du Nord. 
> 4.      Tristan Macquet a été choisi comme correspondant première année 
à Tsinghua. Un Correspondant seconde année a été nommé et oublié. 
 
Réunion tenu au Stone Boat du Parc Ritan, 
le 10 août 2010 
 
> Signataires : 
• Julien Chol (ECP05) Officier de bouche à titre 

temporaire 
• Vincent Doba (ECN10) Génie 
• Yoann Gamet (ECN08) Spationaute 
• Jean Quentin Heitz (ECP07) L’élégant 
• Nicolas Husson (ECP10) Génie 
• Richard Hyunh (ECN08) Agent de liaison avec Centrale 

Pékin 
• Philippe Fourneraut (ECP88) Noble et valeureux Commissaire 

pour la Chine du Nord sortant et 
Président de GCC 

• Tristan Macquet (ECL11) AAAAA et rabatteur à Tsinghua 
• Alexandre Morel (ECM10) Cane-bières 
• Florian Perrin (ECL06) Tourtereau et peugiste 
• Eloïse Sok (ECN09) Abstentionniste 
• TIAN Huimin (ECL07) Tourterelle et mazariste 
• Jérémy To (ECLi06) Peugiste 
• Michel Tu (ECP10) Génie 
• Xu Feng (ECP05) Nouveau Commissaire bolivarien 

pour la Chine du Nord 
• Vincent Lê Qui sait ? Le touriste 
> En présence de : 
Delphine et Alexandra H.  Les deux sœurs et témoins 

 
PS : la présence de 4 
génies est à signaler : il 
y avait mécanique, 
thermique, 
informatique et… 
informatique ! (les 
Kami du MITI quoi !) 
+ 2 
environementalistes et 
4 peugistes 
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The world's forgotten fair 
Next year's World Expo in Shanghai has a little-known precedent     
        Dec 3rd 2009  
From The Economist print edition 

 
The Chrystal Palace of 1851 first Expo 

MORE familiar these 

days with the works 

of Adam Smith, 

China’s leaders may 

nonetheless recall 

Marx’s adage that 

history repeats 

itself, first as trage-

dy, second as farce. 

This might explain 

their apparently 

wilful oversight of 

an important event 

in Chinese history. 

In 1910 moderni-

sers in the imperial 

court sought to 

whip up national 

pride by staging a 

world’s fair. The 

models were the 

West’s great exposi-

tions, whose iconic 

edifices, such as the 

Eiffel Tower and 

Crystal Palace, had 

inspired visitors 

with the industrial 

world’s swelling 

might. Too late, 

alas. The Manchu 

empire collapsed a 

year later. 

Undaunted, China’s 

Communist rulers, 

nurturing similar 

dreams, are having 

another go.  

Officials in Shang-

hai, where the 2010 

World Expo will run 

from May until 

October, understan-

dably do not dwell 

on the historical 

precedent. The 

Shanghai fair, said 

the bid document 

the city submitted 

in 2000 to the body 

governing world’s 

fairs, the Bureau 

International des 

Expositions (BIE) in 

Paris, would be the 

first in any develop-

ing country. Techni-

cally, that might be 

right. Before the 

BIE’s founding in 

1928, no rules 

covered what cons-

tituted “world’s 

fairs”. But many 

cities had already 

held them, begin-

ning in 1851 with 

London, in its now-

ruined Crystal 

Palace. 

Nanjing’s effort 

went by the cum-

bersomely modest 

title of the “South 

Seas Encouraging 

Industry Meeting”. 

But contemporary 

Western accounts 

referred to it as 

“China’s first world’s 

fair”. Fourteen 

foreign countries 

took part. In a 

paper published in 

1978 (“China’s 

World’s Fair of 

1910: Lessons from 

a Forgotten Event”), 

Michael Godley, an 

historian, described 

it as “the last, and 

most monumental, 

effort by the 

Manchu house to 

prove to the foreign 

powers and growing 

numbers of domes-

tic critics that the 

traditional leader-

ship was capable of 

modernising the 

country”.  

[…] 

Dual-track 
approach  

A century ago, in 

Nanjing, the 

moribund Manchu 

Qing dynasty 

extended a railway 

spur to the Expo site 

and built a miniature 

track around it. The 

event was, as Mr 

Godley described it, 

a financial debacle, 

but many Chinese at 

the time felt “justly 

proud”. The fair 

drew hundreds of 

thousands of paying 

visitors. Getting the 

country’s rivalrous 

regions to co-ope-

rate in the venture 

was a feat in itself. 

Echoes of such 

tensions still resona-

te. Siegfried Wu, 

chief planner of the 

2010 Expo, says the 

Nanjing event had 

none of the state 

involvement requi-

red of a world’s fair 

(some historians 

would disagree). But 

a deputy mayor of 

Nanjing has been 

quoted as saying 

that his city was 

indeed the first to 

hold one. It is plan-

ning centennial 

celebrations next 

year. “If Nanjing 

feels happy, that’s 

fine,” says Mr Wu, 

as dismissive of a 

smaller-city forerun-

ner as China’s Com-

munists are of the 

Qing. […] 

 

 
The Chinese participated since the 1851 “Great 
Exhibition of the Works of Industry of All Nations” 

  
Chinese participants  at 1904 St. Louis World Fairs 
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Thomas BIEDERMANN 

creusé la question et ne 
m'étendrait donc pas). 
 
C'est parti pour 5 jours de 
visite, entre 8 et 12 
heures par jour, dans 
l'unou l'autre des deux 
sites qui bordent le fleuve. 
Le plus gros site se trouve  

 

qu'un Inception-man 
hurlant à tue-tête que 
tout cela est un rêve (les 
beignes en moins, 
quand même...).  
 
Résultat, je récupère 
quelques photos et me 
fais prendre en otage à 
deux reprise par des 
groupes d'écolières en 
furie qui me demandent 
des autographes et une 
photo one-on-one 
(quand elles sont une 
dizaine, ça prend un 
certain temps...)  
 
Thomas BIEDERMANN 
(ECM00) 

architectures,d'autres sont 
des blocs tout simples 
habillés d'affiches. Tous 
sont cependant dominés 
par l'énorme pavillon 
Chinois, étonnamment 
placé en plein centre du 
site. 
 
L'intérieur des pavillons 
est aussi variable que leur 
extérieur : certains sont 
désespérément vides, 
beaucoup font 
désespérément carte 
postale (Non non! l'Irak et 
l'Afghanistan ne sont pas 
des pays en guerre, la 
Corée du Nord est un 
pays trop sympa, avec 
des groupes de rock en 
uniforme militaire, etc.) ou 
présentation technico-
commerciale. Il y a ici et là 
quelques jolies pièces 

d'artisanat traditionnel et 
même, dans certains cas, 
des informations sur les 
projets d'urbanisme 
développés dans le pays. 
Il y a des restos, des 
groupes de musique, des 
artistes. Bref, du bon et du 
moins bon. 
 
Même dans ce milieu très 
international, je reste un 
étranger, au sens littéral 
du terme :        les chinois 
me reluquent, font des 
paris sur mon origine (et 
ils sont plutôt bons, au vu 
des nombreux Faguojen 
que j'entends), testent leur 
Anglais sur moi ou me 
prennent en photo, plus ou 
moins discrètement. 
Sortez un carton à dessin 
et c'est la totale : vous 
devenez plus intéressant 

 
Il y a maintenant près de 
3 semaines de ça, j'étais 
à Shanghai pour visiter 
l'Exposition Universelle. 
Après avoir bouffé du 
Haibao (la mascotte bleue 
et niaise de l'Expo) à 
toutes les sauces pendant 
mes 5 mois de stage 
durant l'été 2009, il 
semblait logique d'aller au 
moins voir de quoi il 
retourne. 
 
Le thème de l'Expo est 
"Better City, Better Life". 
On s'attend donc à 
s'entendre parler 
d'urbanisation 
responsable et durable... 
dans une ville tentaculaire 
où les gratte-ciels côtoient 
les quartiers d'habitations 
populaires à l'ancienne 
dont certains ne valent 
guère mieux que des 
bidonvilles. Le pari est 
osé. 
 
Il faut avouer que la ville 
de Shanghai a fait des 
efforts considérables pour 
développer ses 
infrastructures (déjà 
impressionnantes) afin 
d'accueillir l'Expo : 
rénovation de la voirie, 
mise en place de 
nouvelles lignes de métro, 
etc. Il est certain que ce 
n'est pas à Los Angeles 
que l'on verrait ça. Le fait 
que l'Expo ait provoqué 
l'expropriation de bon 
nombre d'habitants est 
apparemment un détail 
(j'avoue ne pas avoir  

côté est, à PuDong et 
comprend les pavillons 
nationaux et quelques 
pavillons à thème. Coté 
ouest, à PuXi, les 
pavillons à thème et les 
pavillons d'institutions se 
partagent la langue de 
terre dédiée à l'Expo. Des 
ferries font la navette 
entre les deux sites, 
encadrés au niveau du 
fleuve par deux grands 
ponts : Nanpu et Lupu. 
 
On accède au site par 
l'une des nombreuses 
portes, en surface ou 
dans le métro, prises 
d'assaut dès l'ouverture. 
C'est à ces points de 
contrôle que l'on vous 
demande de boire une 
gorgée de tout liquide que 
vous amenez et annoncez 
comme potable Une fois 
entré, il est temps 
d'arpenter les quelques 
kilomètres carrés du site. 
Les pavillons sont de 
qualité diverses. Certains 
présentent de jolies  

 

 

Le pavillon de l’Espagne, probablement mon préféré 
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Alex, Licheng & Yvan: des Centraliens visitent l’Expo  

 

 
Pavillon Rhône-Alpes 

 
 
Shanghai pavilion :une 
vision futuriste 
 

 

"Deux Centraliens à 
L'expo 2010" 

De gauche à droite, 
PENG Licheng ECN 10 
et WU Juan ECL11 
bénévole à l’Expo. 

Nous sommes venus 
de la même ville, 
Fuzhou, la capitale de 
la province du Fujian et 
sommes dans la même 
université de JiaoTong 
à Shanghai. 

Il y a dix jours que j'ai 
visité l'expo et vu Juan, 
bénévole près de la 
place Européenne.  
Donc c'est évidemment 
que les centraliens  
contribuent à l'industrie 
et la société notam-
ment à l'expo 2010 
Shanghai. 

 Cordialement. 

 Licheng PENG 
(ECN10) 

Shanghai Jiao Tong   
Recyclage à l’anglaise : chaises issues de déchets 

Quelques photos 
avec quelques 
commentaires  : 

Le pavillon Rhône- 
Alpes, un peu a l'écart 
par rapport aux autres 
ténors de  l'expo 
universelle, est un 
pavillon très riche si 
tant est qu'on prenne 
le temps de s'y 
arrêter. On y retrouve 
les industriels français 
à la pointe des 
industries d'économie 
d'énergie (Schneider 
Electric, 
Saint Gobain,...) et 
des "green buildings". 

Un pavillon 
également intéressant 
est le pavillon de 
Shanghai avec une 
vision  futuriste de 
l'intérieur de la 
maison avec des 
robots "maison" 
développés par des 
universités Chinoises. 

Le pavillon de 
Londres, le "Z 
pavillion" est un 
pavillon très bien fait, 
très instructif et 
ludique qui montre ce 
que Londres est en 
train de réaliser pour 
devenir "la ville la plus 
verte du monde". 

Yvan FABRE 
RINGBORG (ECL99) 

Géniale cette expo ! 
Je regrette de n'y avoir 
passé que 2 jours. Un 
véritable bonheur que 
de pouvoir papillonner 
de pavillon en pavillon. 
Seul bémol : le monde, 
un peu comme partout 
en Chine ceci dit. Mais 
les queues de 3h sous 
un soleil de plomb pour 
visiter un pavillon en 20 
minutes, aussi beau 
soit-il, cela n'est jamais 
très réjouissant. 

Solution : Ne pas 
oublier son passeport 
français qui garantit un 
accès VIP à l'un des 
pavillons les plus 
visités de l'expo. Visiter 
les pavillons des petits 
pays pendant la 
journée et se réserver 
la soirée pour les 
principaux. Ou alors ! 
Retrouver une amie 
norvégienne qui 
travaille à l'expo et 
accéder à tous les 
pavillons en VIP ! 

Coups de coeur : 
Nouvelle-Zélande, 
Canada, France, 
Australie, République 
Tchèque, Irlande, les 
pavillons des villes et 
des régions. 

Coups de g***l* : 
Aucune dégustation 
offerte après le 
passage devant la 
vitrine alléchante de la 
cuisine des Pourcels. 
Et scandale aux petits 
stands français qui se 
permettent de vendre 
des sandwiches 
lilliputiens et sans 
consistance pour la 
modique somme de 50 
RMB....  

A bientot ! 

Alexandre PHI 
(ECL08) 

 

Shikumen! 
���� 

 
Bravo WU 
Juan, et 
merci 
PENG 

Licheng 
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Les frères ennemis de l’Expo  Laurent LUGAND (ECP80) 

 

Drôle d’Europe 

Même quand le thème 
"Une ville meilleure 
pour une vie meilleure" 
se prête à toutes les 
mièvreries (et il y en a 
beaucoup à l’Expo de 
ShangHai), les réalités 
géopolitiques affleurent 
pour qui veut les voir. 

 Ce pavillon, qui n’est 
pas très européen, 
contrairement à 
l’indication à gauche, 
en est une bonne 
illustration. 

A l’extrémité droite, 
l’Azerbaïdjan 1 , dont la 
carte intègre sans état 
d’âme le Haut 
Karabakh, arraché par 
l’Arménie à l’issue d’un  

trouve en fait sur le 
territoire de l’ennemi 
héréditaire turc, ce 
dont aucun Arménien 
ne se console. 

Les Turcs, eux 
communiquent  

bâtiment, et, à droite 
de l’Arménie, à ce 
flamboyant drapeau 
rouge et or, dépourvu 
de la moindre 
indication de pays. 

Vous avez bien sûr 

comme leur propriété 
culturelle intangible, 
2300 ans après sa 
mort. Les Macédoniens 
se vengent en 
présentant ainsi leur 
vin dans leur pavillon. 

 

 
Etonnez-vous que cela 
grince des dents à 
Athènes ! 

☯ 
Les affluences relatives 
aux bâtiments (pru-
demment éloignés) des 
deux Corées sont à 
peu près à la mesure 
des entrées touris-
tiques respectives de 
ces deux pays.  

Je trouvais émouvant 
le fait de porter sur son 
coeur le badge du 
Grand leader, dont les 
œuvres littéraires sont 
abondamment 
présentées. J’ai dû mal 
à comprendre com-
ment fonctionne ce 
Paradis pour le peuple, 
mais je crois que beau-
coup de diplomates ont 
également du mal.  

conflit meurtrier. 

Qu’en pense l’Arménie, 
située à l’autre 
extrémité du bâtiment ? 
Sans doute pas du 
bien, mais elle n’est 
pas en reste, car elle 
présente sur un écran 
géant le mont Ararat, 
en omettant 
soigneusement de 
signaler que cette 
montagne biblique se  

largement sur leur 
riche héritage culturel 
issu des cultures 
chrétiennes et 
islamiques de l’ouest 
du pays. Cela leur 
permet de faire une 
impasse totale sur la 
partie orientale, de 
culture kurde 
férocement réprimée 
jusque récemment. 

Revenons à ce  

reconnu le drapeau de 
la République de 
Macédoine, orné d’une 
version stylisée du 
Soleil de Vergina, 
résultat d’un difficile 
compromis avec la 
Grèce qui ne pouvait 
tolérer que ce pays 
pauvre et enclavé 
s’approprie l’emblème 
d’Alexandre de 
Macédoine, que les 
Grecs considèrent   

Kim de la Mirandole: le toujours Président du Paradis 
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 29 October 2010 

La «vieille» France qui gagne 
l'Exposition universelle de Shanghai, qui se termine ce week-end, le pavillon français est en 
tête pour le nombre de visiteurs. Pourtant, son contenu avait été jugé trop «classique» 

«Que retenir du 
pavillon français et de 
son message au 
monde ? Sa forme 
rectangle ne séduit 
pas, comme corsetée 
dans un treillis de 
jardin minéral que 
seule la nuit viendrait 
réveiller.» Son contenu 
ensuite: «Quelques 
chefs-d'oeuvre du 
Musée 
d'Orsayévoquant la 
vitalité artistique de 
notre XIXe siècle» 
(juste «L'Angélus» de 
Millet, «Le balcon» de 

Manet et quelques 
autres talent du même 
calibre.) A peine 
concédaient-ils «des 
créations 
contemporaines 
récentes, mais peu 
visible». 

Bref, on n'était pas loin 
de la ringardise, voire 
de l'archaïsme, alors 
que d'autres pays, eux, 
avaient parié sur 
«l'audace»: «Les 
pavillons d'Espagne, 
des Pays-Bas, 
d'Angleterre  

surprennent et 
innovent» écrivaient 
ces visionnaires. Mais 
aucun d'entre eux n'a 
autant attiré que le 
pavillon tricolore. Le 
Premier ministre 
espagnol a eu beau 
apporter la Coupe du 
monde de football, 
trophée universel bien 
adapté à la nature de 
l'Expo, la ferveur 
footballistique ne s'est 
pas transformée en 
fréquentation 
touristique. Et les 
charmes de la Petite  

Quel est le pavillon qui 
a accueilli le plus grand 
nombre de visiteurs au 
cours des six mois de 
l'Expo universelle de 
Shanghai, qui se 
termine ce week-end ? 
Le nôtre. Le pavillon 
français, avec 9,8 
millions de personnes, 
devance ainsi ceux des 
188 autres pays 
présents à cet 
événement planétaire, 
qui a drainé au total 
plus de 70 millions de 
personnes, à 95% 
chinoises. 

Un petit cocorico ne fait 
jamais de mal. Il prend 
d'autant plus de saveur 
lorsqu'on relit les 
virulentes critiques 
émises par quelques 
«spécialistes» du 
marketing et tourisme 
sur le pavillon français. 
Fin août, ces éminents 
professionnels 
signaient dans le 
quotidien économique 
Les Echos une tribune 
ravageuse sur l'édifice 
représentant la France 
à Shanghai. Son 
architecture, d'abord: 

 

 

Sirène de Copenha-
gue,transplantée en 
terre chinoise, ont été 
supplantés par les 
appas de l'ex-reine de 
La Madrague. 

Quant au bâtiment, si 
critiqué, il connaîtra 
tout de même un destin 
plus glorieux que celui 
de la Grande-Bretagne, 
dont les fameuses 
tiges qui le hérissent 
sont découpées et 
vendues avant même 
la fin de l'événement. 
Le pavillon français, lui, 
devrait être acheté par 
des villes chinoises, et 
même faire des petits. 

«Je reste surpris par 
l'appétit du public pour 
tout ce qui est 
français», assure José 
Frèches, en charge du 
Pavillon. La «France 
qui gagne» peut aussi 
être celle qui est fière 
de son passé... 

 
Prolonger éternellement, à l'image de l'amitié entre le 
peuple français et le peuple chinois, la trace du Pavillon 
France en Chine 

 

 

Après l'Expo Universelle 
de Shanghai, le Pavillon 
France existera toujours. 
Plusieurs villes de Chine, 
des grandes mais aussi 
des plus petites, ont émis 
le voeu de voir le 
Pavillon France déména-
ger sur leur territoire. 
D'ici la fin de l'année, la  

France sera en mesure de 
donner le nom de la ville 
où le Pavillon France sera 
transféré.  Les autres 
villes qui ont demandé le 
transfert  du Pavillon 
France pourront, si elles 
le souhaitent, construire 
un "Salon France". 

   Le "Salon France" est 

une sorte de réplique, en 
un peu plus petit, du 
Pavillon France. Il est 
également signé par 
l'architecte du Pavillon 
France*. Il s'adapte 
parfaitement au contexte 
dans lequel il est cons-
truit. A l'intérieur, l'art de 
vivre à la française se 

 développe: restaurant 
gastronomique, espace 
d'exposition et d"accueil, 
vitrine du romantisme 
français. Afin de garantir 
le niveau d'exigence 
souhaité et nécessaire, il y 
aura pas plus de 4 à 6 
"Salon France" 
dans toute la 
Chine. 
 

Jacques 
Ferrier, 
ECP81 
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